
Fa i t s  d ive r s  &  Jus t ice 9
Samedi 10 et Dimanche 11 Juin 2017

UN incendie d’une rareviolence a réduit en cen-dres, dans la nuit de mer-credi à jeudi, le marché dela foire centrale situé enplein centre-ville de lacommune d'Oyem, causantd’importants dégâts maté-riels.D'après de nombreux té-moins, le feu se serait dé-clenché, entre 1 h 00 et 2 h00 du matin, dans une mai-son en planches située àproximité de l’église Bétha-nie. Avant que les flammesne se propagent rapide-ment, jusqu'au marché dela foire centrale, situé dansle même périmètre.La violence des flammes et,surtout, le manque desvoies d'accès pouvant per-mettre aux sapeurs-pom-piers d'intervenirrapidement pour anéantirle foyer d'incendie ont ététels que plusieurs bou-tiques électroménagers etéchoppes sont parties enfumée. Même la chaîne desolidarité formée par descommerçants, tirés de leursommeil, n'a pas suffi pourvaincre le feu qui a tout ra-vagé sur son passage. En fin de compte, le bilan,déjà très lourd, en atten-dant une expertise com-
plète de la situation, estévalué à des centaines demillions de nos francs. Etpour cause. Beaucoup decommerçants, en majoritédes Ouest-Africains, ontperdu des stocks entiers de

marchandises en plus deslocaux (souvent enplanches) où ils exerçaientleurs activités. Seules lesproduits se trouvant dansdes boutiques construitesen matériaux durables ont
échappé aux flammes.Situés dans le même péri-mètre, le lycée public Ri-chard Nguema Bekale etun hôtel de luxe n'ont dûleur salut qu'à l'interven-tion des sapeurs-pompiers,

qui n'ont pas ménagé leursefforts pour arrêter l'in-cendie qui commençaitdéjà à susciter des inquié-tudes parmi la populationaccourue sur les lieux dusinistre. 

Compatissante envers lessinistrés, une délégationofficielle, conduite par legouverneur de la provincedu Woleu-Ntem, Jean-Gus-tave Meviane M’Obiang,s'est rendue sur place,jeudi, pour apporter un ré-confort moral aux victimeset constater l’ampleur desdégâts.Hier, M. Meviane M’Obianga convié à une réunion decrise, les commerçants etles propriétaires de l'es-pace commercial sinistré.La rencontre, qui s'esttenue dans la salle de réu-nion de l'Hôtel de ville,s'est déroulée en présencedes autorités compétentes.Plusieurs questions tarau-dent les esprits par rapportaux mobiles de ce sinistre.Pour l'heure, une enquêtea été ouverte pour fairetoute la lumière sur cet in-cendie qui a détruit l'es-pace commercial le plusfréquenté de la villed'Oyem, en raison des mul-tiples activités qui s'y exer-cent (restaurants deviande de brousse et depoisson d'eau douce, ate-liers de couture et de prêt-à-porter, friperie,commerce générale...). Il est à noter que c'est ladeuxième fois que le mar-ché de la foire centrale estvictime d’un grave incen-die.

Des dégâts matériels considérables
Incendie au marché de la foire centrale d'Oyem
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La désolation chez les commerçants.
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Les autorités constatant l'ampleur des dégâts.
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L'incendie a tout ravagé sur son passage.
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Une vue des effets qui ont pu être sauvés.
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UN jeune compatriote, Wil-fried Kosso, avait pris l'ha-bitude d'aller voler desrégimes de banane dansdes plantations situéesdans les environs de la villede Lambaréné. Notam-ment en face de la préfec-ture du département del’Ogooué et des Lacs. Et cesvols durent depuis troisans, sans que les proprié-taires desdites plantationsn'arrivaient toujours pas àmettre la main sur le cou-pable.C'est justement au momentoù les cultivatrices com-mençaient à désespérerque, par un heureuxconcours de circonstances,le voleur va être démas-qué. En effet, alors quedame Isabelle ManigouKoyo, l’une des proprié-taires des plantations debanane en question, etdeux de ses sœurs, se repo-sent non loin de sonchamp, après une journéede dure labeur, elles aper-çoivent un jeune hommesortir de la brousse avecquatre régimes de banane.Isabelle Manigou Koyo, quitrouve cela suspect, ap-pelle immédiatement son

mari. Celui-ci arrive ins-tamment, à bord de son vé-hicule. 
RECONNAISSANCE DES
FAITS• Le suspect, Wil-fried Kosso, est alors apos-trophé, puis assailli dequestions sur la prove-nance des quatre régimesde banane en sa posses-sion. Seulement, ses ré-ponses ne convainquentpersonne. Tout ce beaumonde prend alors la di-rection de la brigade-cen-tre de la gendarmerie deLambaréné pour tirer l'af-

faire au clair. "Cuisiné" par un enquêteur,Wilfried Kosso passe auxaveux en reconnaissant lesfaits. Et précise qu'il vasouvent vendre la bananevolée chez des commer-çantes du marché central.Les nouvelles allant vite,toutes les propriétaires desplantations où les vols ontété commis, se retrouventà la brigade pour voir celuiqui les prive, depuis troisans, du fruit de leur labeur.Ces femmes sont, engrande partie, des mères

de famille et des filles-mères qui gagnent leur vieà la sueur de leur front. Aussi, ont-elles réclaméjustice pour le préjudicequ’elles subissent depuisdes années. Pour ce faire,elles ont décidé de porterplainte contre sieur Kossopour vols répétés de ba-nane.  
RÉCIDIVISTE• «Nous

sommes une douzaine de
femmes à cultiver la banane
ici, mais nous subissons
sans cesse des vols. Dieu est
grand car, nous avons enfin

attrapé le voleur», s’est ré-jouie l’une des victimes. «Ce jeune homme doit aller
en prison pour nous avoir
fait tant de mal, car il nous
a fait beaucoup de mal.
Pour mon cas, c'est grâce à
mes plantations que je
nourris ma famille. Je n'ai
aucune autre source de re-
venus», a ajouté une autreplaignante.«Nos régimes de banane,
une fois à maturité, dispa-
raissaient sans laisser de
trace. Heureusement,
l'adage qui dit, "le voleur a

99 jours et le jour restant
est pour le propriétaire" a
trouvé tout son sens au-
jourd'hui», a déclaré uneautre dame abusée.Une source proche du dos-sier révèle que WilfriedKosso figure dans les fi-chiers de la gendarmeriepour avoir déjà fait la pri-son en 2015 à Lambarénépour des faits similaires.Présenté devant le par-quet, le voleur présumé aété, après audition, placésous mandat de dépôt à laprison centrale.

Écroué à la prison centrale pour vol de…banane  
Vol aggravé à Lambaréné
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Le tas de banane volé qui a trahi Wilfried Kosso.
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Le présumé voleur de banane, Wilfried Kosso serait
un récidiviste.
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